
LES ORPHELINS
i(

A pas égaux, toujours au centre du trottoir,

Traînant.les bouts ferrés de leur semelle épliese,
Le dimanche et les jours de fête, l'on peut voir
Les petits orphelins revenirMe lajmesse.

JDeux à deux, les voilà silencieusement.

|La Sœur de Charité quijes suit par derrière,

-es mains jointes, les yeux inclinés humblement,
achève d'égrener les Ave du rosaire.


